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LE GRAND ORDRE DE MISSION (ou REVELATION SPIRITUELLE, ou
ATMOSPHERE SPIRITUELLE)

THE GREAT COMMISSION (ou SPIRITUAL REVELATION, ou SPIRITUAL ATMOSPHERE)
1e r mars 1958, samedi matin, Chattanooga (Tennessee)

Thème principal : L’amour de Dieu dans les cœurs doit unir l’Eglise.
[Titres identiques : le 4.8.1957 et le 28.2.1958]

§1 à 6- Je n’ai pas été appelé à prêcher comme certains d’entre vous, mais à une autre
sorte de ministère. Nous faisons chacun de notre mieux dans notre ministère pour le
Royaume de Dieu. J’aime me retrouver au sud. En Angleterre, j’ai eu besoin d’un
interprète ! Lisons en Marc 16:14 à 20, les derrières volontés du Seigneur adressées à
son Eglise :

“(14) Enfin, il se montra aux onze pendant qu’ils étaient à table, et il leur reprocha leur
incrédulité et la dureté de leur cœur, parce qu’ils n’avaient pas cru ceux qui l’avaient vu ressuscité.
(15) Puis il leur dit : Allez dans le monde entier et prêchez la bonne nouvelle à toute la
création. (16) Celui qui croira et qui sera baptisé sera sauvé, mais celui qui ne croira pas sera
condamné. (17) Voici les signes qui accompagneront ceux qui auront cru : En mon nom, ils
chasseront les démons ; ils parleront de nouvelles langues ; (18) ils saisiront des serpents ; s’ils
boivent quelque breuvage mortel, il ne leur fera point de mal ; ils imposeront les mains aux malades
et ceux-ci seront guéris. (19) Le Seigneur, après leur avoir parlé, fut enlevé au ciel et il s’assit à la
droite de Dieu. (20) Et ils allèrent prêcher partout. Le Seigneur travaillait avec eux et confirmait la
parole par les signes qui l’accompagnaient.”

§7 à 9- C’est la même mission que lorsqu’il a envoyé les disciples la première fois, en
Matthieu 10 : guérir les malades, ressusciter les morts, chasser les démons, donner
gratuitement. Cette mission est aussi importante aujourd’hui qu’alors. Prêcher
l’Evangile doit se faire par la puissance et la manifestation du Saint-Esprit.
Pour qu’il y ait ces signes, la Parole doit prendre vie par le Saint-Esprit. Les premiers
Pentecôtistes que j’ai rencontrés, des Unicitaires, croyaient cela. Puis j’ai rencontré les
Trinitaires, puis des Jésus seul, les Assemblées de Dieu, l’Eglise de Dieu, etc. Il y a 40
ans, vous êtes sortis avec le baptême de l’Esprit, et non sous le coup d’une émotion.
Cette fondation repose sur la Parole de Dieu.

§10 à 13- C’est pourquoi je ne me range auprès d’aucun groupe. Tous ces groupes
différents reposent sur le principe du Royaume, sur Christ. Peu importe à quelle
dénomination vous appartenez, mais le seul principe, c’est Christ. C’est pourquoi je
suis épaule contre épaule avec vous tous, avec ceux qui bâtissent pour Christ.
Si le diable peut nous séparer, il n’a même plus besoin de nous tirer dessus, nous le
faisons à sa place. Si vous voulez être béni, si quelqu’un vous a fait vraiment du mal,
n’en parler pas et priez pour lui. Restez épaule contre épaule, priant dans la Présence de
Dieu. C’est le diable qui l’a entortillé, et même s’il a totalement tort, soyez triste pour
lui, ayez de la compassion, puis serrez-lui la main. Il n’est pas possible de
condamner et de rester dans la Présence de Dieu. Sa destinée dépend peut-être de
votre attitude. Nous sommes tous coupables, et nous avons besoin de nous entraider.
La meilleure façon, c’est en priant.

§14 à 15- Si tous ceux qui ont une expérience de Pentecôte étaient unis, il y aurait un
réveil sans précédent. Le diable essaye de jeter le trouble. Mais, selon Actes 10:35, “en
toute nation celui qui le craint et qui pratique la justice lui est agréable.” J’ai été en
Afrique, mais la terre de mission la plus difficile, c’est l’Amérique, avec ces démons
chez les gens instruits.

§16 à 19- J’ai récemment déjeuné avec un groupe de pasteurs. J’aurais préféré
déjeuner avec des sorciers ! J’aurais été mieux accueilli. Nous sommes tellement
intellectuels ! Tous s’écartent de l’Esprit. La Parole ! la Parole ! Je crois certes en la
Parole, mais si l’Esprit et la Parole ne concordent pas, il y a un problème quelque part !
Caïn était autant religieux et autant avec la Parole qu’Abel. C’est la révélation qui
fait la différence. Tous les deux étaient sincères et adoraient Dieu. Il n’y avait
pourtant aucune Ecriture pour aider Abel. De même, Moab, une grande nation, croyait
au même Dieu qu’Israël vivant sous tentes et en mouvement. Balaam a érigé sept autels
pour des sacrifices purs. Mais, comme le monde d’aujourd’hui, Balaam n’a pas vu le
Rocher frappé, le serpent d’airain, la Colonne de Feu. Dieu demeure toujours avec son
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peuple, et là où il est, il y a des signes. Voyez comment ces dénominations divisées s’en
prennent à l’église pentecôtiste !

§20 à 22- Si un frère commet une faute, toute la presse en parle. Mais si c’est dans
une autre dénomination, on n’en parle pas. Dans le camp retentit le cri du Roi, et c’est
pourquoi je vous appuie. C’est vrai qu’il y a des imitations, mais il y a aussi la chose
vraie. Jésus était aussi fondamentaliste que les Pharisiens, ils avaient la même Parole,
mais les miracles l’accompagnaient. C’est une question de révélation comme le montre
Pierre confessant qui était Jésus. Le rocher sur lequel la révélation est construite n’est
pas Pierre, ni Jésus, mais la révélation spirituelle de qui est Christ : “Ce ne sont pas la
chair et le sang qui t’ont révélé cela, mais mon Père qui est dans les cieux” [Mat.
16:17]. L’Eglise est bâtie sur cette révélation, non sur un credo. Celui qui croit du cœur
a la Vie éternelle qui est la Vie même de Dieu : “Celui qui écoute ma Parole, et qui
croit à celui qui m’a envoyé, a la Vie éternelle” [Jean 5:24]. Vous avez cette Vie en vous
parce que vous avez cru qu’il est le Fils unique de Dieu, et que vous l’avez accepté
comme Sauveur personnel. Dieu vous l’a révélé.

§23à 25- La foi vient de ce qu’on entend. Celui qui a faim, mais qui reçoit de l’argent
pour s’acheter du pain est heureux comme s’il avait déjà le pain. De même, vous êtes
sauvés par la foi, mais c’est la révélation de Christ qui donne le résultat. Le monde a
faim de cela. Si le monde ne vient pas vers la foi pentecôtiste, c’est à cause de nos
divisions. Si je vais avec les uns, les autres refusent. Si je vais seul, ce n’est pas bien
non plus. Ainsi, en Inde, je n’avais pas de sponsors, et la foule qui est venue à l’autel
est retournée vers les temples de Bouddha. Vous voyez quel est mon problème pour
rester indépendant ! Je suis avec la vraie Eglise, le Corps de Christ, essayant de les
réunir. Si personne ne s’occupe des poissons péchés par le filet de l’Evangile, ils
périront sur le rivage. J’ai donc besoin de vous.

§26 à 27- S’ils pouvaient être d’un même cœur ! Billy Graham pourrait réunir vingt
mille personnes dans cette ville parce que leurs églises s’uniraient. S’ils peuvent faire
cela selon la lettre, combien plus par l’Esprit, en s’unissant derrière Oral Roberts !
Notre devoir est de les soutenir. Un réveil a des conséquences durables, et cela aurait un
impact dans chaque église et dans tout le Royaume. Peu importe qu’ils baptisent de
telle ou telle façon. Dieu nous donne le Saint-Esprit malgré nos particularités.

§28 à 29- Nous insistons sur les pailles, et c’est ce que le diable veut. Je crois que
l’heure vient où une réelle persécution nous rassemblera. Alors nous serons un.
Pour le temple de Salomon, chaque pierre était taillée différemment un peu partout, mais
elles ont toutes été assemblées en silence. De même, Dieu taille des pierres dans chaque
dénomination. La Pierre de Faîte a été rejetée, car personne ne voyait à quoi elle servait.
Un jour nous comprendrons que la Pierre de Faîte est l’amour de Dieu dans
nos cœurs qui nous unira. Alors l’Eglise en sera coiffée et Dieu l’enlèvera dans
la gloire.

§30 à 32- Je fais partie des Unicitaires, des Eglises de Dieu, des Pélerins de la
Sainteté, des Nazaréens, j’appartiens à Christ, je suis votre frère ! Dans une famille, les
enfants sont différents et ont des goûts différents. De même, nous sommes d’une
même famille. [Cantique]. Nous travaillons pour cette unité. Je vais vous raconter une
petite expérience.

§33 à 35- Je veux vous montrer combien les visions sont infaillibles. Un matin j’ai eu
une vision selon laquelle j’allais en Inde, puis en Afrique, et j’ai mis la vision par écrit.
Puis le Seigneur m’a dit d’aller d’abord en Afrique, puis en Inde. Plus tard
l’organisateur, le frère Vayle, a prévu de passer d’abord en Inde, et je ne m’y suis pas
opposé. Or il vaut mieux tenir une réunion devant cinq personnes et être dans la volonté
de Dieu, plutôt que devant cinq mille personnes et hors de sa volonté. J’ai tenu des
réveils devant vingt personnes, et je n’ai ni chaîne de télé, ni sponsor, sinon je serais
redevable. Mon ami Oral Roberts a besoin de sept mille dollars par jour pour tenir une
réunion, et il ne peut donc venir pour vingt personnes, et pourtant il aimerait le faire.
Moi je peux aller partout où Dieu m’envoie.

§36 à 40- Je n’ai pas besoin de demander d’argent, et Dieu m’en donnera si c’est
nécessaire. Oral Roberts, A. A. Allen, etc., ont besoin d’argent, et moi-même je les
aide. Je ne pourrais pas les remplacer. On ne peut être ce qu’on n’est pas ! Dieu veut
que vous soyez comme il vous a fait. Je veux bien être son paillasson dans la Maison
de Dieu et le servir. De retour dans ma chambre, la Lumière m’a dit : “Va en Afrique
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comme je te l’ai dit”, et j’ai prévenu mon frère. Un an plus tard, je ne sais pas
comment, je me suis retrouvé en route vers l’Inde, après un passage à Lisbonne et une
réunion de guérison à Rome. Mais au Portugal j’ai été tellement malade que j’ai dû
regagner ma chambre. Billy est resté près de moi toute la nuit, et j’avais du mal à
respirer. Au matin, j’allais prendre mon bain quand la Lumière est apparue : “Ne
t’avais-je pas dit d’aller d’abord en Afrique ?” Je suis tombé sur ma face, et j’ai
pleuré : “Laisse-moi aller dans une cabane de montagne, je ne suis pas capable de te
servir ! J’avais oublié !” Il m’a dit de continuer vers l’Inde. Il y a quatre ans de cela.
La vision que j’avais mise par écrit indiquait que j’irais d’abord en Inde, mais il m’avait
dit d’aller d’abord en Afrique. J’avais désobéi, mais Dieu avait prévu que je faillirai !

§41 à 43- En Inde, il n’y avait aucune unité fraternelle. Une seule église me soutenait,
et les autres ne sont pas venues. Le christianisme est la plus faible des religions en
Inde. A l’aéroport de Bombay, l’évêque Méthodiste et d’autres notables m’ont
demandé de ne pas venir en tant que missionnaire : “Nous en savons plus sur la Bible
que les Américains.” C’est vrai, car Saint Thomas est allé là-bas, et les orientaux
comprennent mieux la Bible que les occidentaux. Je devais donc me contenter de leur
rendre visite, mais cela ne me paraissait pas juste. Des missionnaires avaient donné leur
sang pour ce pays. Allais-je leur tourner le dos ?

§44 à 46- Ce jour-là, le maire m’a conduit vers le chef des Jains, une secte qui a été
persécutée et qui refuse de tuer une fourmi ou un microbe. Pendant ce temps, les
“Assemblées de Dieu” et les “Eglises de Dieu” se disputent ! Pour ces gens, c’était un
péché de se raser, et donc ils s’arrachent les poils. Il y avait sept ou huit autres cultes
représentés, et tous m’ont montré combien ils étaient plus anciens que nous et
supérieurs au christianisme, car nous utilisons notre science pour fabriquer des bombes
et non pour aider. Tout mensonge a une part de vérité !

§47 à 48- Je me suis levé à mon tour : “Messieurs”, je ne pouvais pas les appeler
frères, “comment pourriez-vous accepter le sang du sacrifice pour vos péchés alors
que vous ne tueriez pas une mouche ! Le Sang est l’antidote ; c’est le sang qui nous a
enlevés hors du Jardin d’Eden” Une vie pervertie nous a conduit à la mort, et il faut
donc une même cellule de sang pour nous ramener à la Vie. Peu importe combien votre
vie est pure, cela ne marchera jamais, car cette vie est condamnée par Dieu. Elle ne peut
être réparée, et elle doit mourir. Il faut une nouvelle naissance. Vous pouvez aller à
l’église, mener une vie droite, et ne pas avoir la Vie éternelle. Les pharisiens étaient
ainsi. Nous voulons toujours avoir quelque chose à faire. Or Dieu n’a pas besoin de
nos bâtiments, mais de notre âme. Je leur ai dit : “Que Dieu parle ce soir.”

§49 à 50- Le soir, il y avait des rajahs, des musulmans, des bouddhistes, et il m’a fallu
deux heures et demie pour arriver là où je devais prêcher. Je me suis dit : “Si les
prédicateurs ne veulent pas coopérer, j’irais seul.” C’était une erreur. J’aurais dû
revenir pour avoir leur coopération. Il n’avait pas été possible de distribuer des cartes
de prière, et c’était  la milice qui faisait monter les gens un par un sur l’estrade. Ils
étaient des milliers, et le Saint-Esprit a commencé à épeler leurs noms, à dire d’où ils
venaient. J’ai senti qu’ils pensaient que c’était de la télépathie. “Seigneur, fais grâce !”
Trois ou quatre personnes sont passées, dont un lépreux sans bras. Je l’ai pris dans
mes bras et je me suis mis à l’aimer. Il a pleuré en voyant quelqu’un s’occuper de lui.
Le monde a besoin d’amour. Le même amour qui a agi sur un lépreux agira sur
votre frère dont vous pensez qu’il a tort.

§51 à 52- Une seconde plus tard, il y a eu l’aveugle. Il y en avait déjà eu un, et je lui
avais dit qui il était, et d’où il venait, et : “Le Seigneur vous a déjà guéri, si vous
croyez, allez et soyez guéri.” Je ne disais rien d’autre que ce que je voyais. A ce
second aveugle, j’ai dit : “Vous êtes mendiant, vous avez une épouse mince”, j’ai
donné son nom, “et deux enfants.” J’allais le laisser aller quand il y a eu la vision.
C’était le Seigneur qui parlait, et non pas la foi de cet homme. J’ai vu le même homme
un peu plus grisonnant, les yeux ouverts, se réjouissant et parlant avec des gens. C’est
impossible à expliquer. Et il n’y a jamais d’échec. L’autre jour à Waterloo, devant un
auditoire froid, et des pasteurs hostiles, il y a eu un bruit soudain. J’ai cru qu’un avion
tombait sur le toit, et Vayle a cru que l’orgue électrique était inversé. C’est venu d’en
haut comme un rugissement. Ma veste a été agitée. Puis l’auditoire a été balayé, et les
gens tombaient à la renverse. Ce n’était pas du vent, mais un bruit, et c’est enregistré.
[cf. § 169-182, le 28.1.1958, “L’unité”].
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§53 à 54- J’ai trouvé le même phénomène en Jean 12, quand le Père a parlé à Jésus, et
la foule a entendu un tonnerre. Ne manquez pas cela  comme dans les âges passés ! Les
gens ne savent pas ce qu’est le Saint-Esprit. Cela ne s’organise pas, on ne s’en moque
pas. C’est quelque chose à aimer et à adorer. C’est pour se rassembler, et non pour se
séparer. Nous en faisons un outil, mais non pour améliorer le Royaume. C’est l’amour
de Christ pour nous. Et dans cette réunion en Inde, je voyais l’homme dans une ombre
bleue, puis la vision a cessé.  Quelle sensation ! Je savais ce qui allait se passer ! Si
Dieu dans une vision me disait que G. Washington allait ressusciter, je convoquerais le
monde entier ! J’ai des visions depuis l’âge de deux ans, et il n’y a jamais eu d’erreur.

§55 à 56- Les gens passent à côté dans tous les âges. Mais Dieu l’envoie malgré tout.
C’est pareil aujourd’hui. C’est le jour ! Vous regardez au futur, mais vous serez au
Millénium sans vous en être rendus compte ! C’est maintenant le temps de la fin. J’ai
dit : “Vous pensez que c’est de la télépathie. Cet homme est aveugle depuis vingt ans
… [Enregistrement interrompu] … un adorateur du soleil, et ses yeux sont blancs comme
ma chemise. Il a promis de servir Dieu s’il recouvrait la vue. Vous, les Musulmans,
qui êtes les plus nombreux, venez ici lui rendre la vue.” Je n’aurais pas dit cela sans la
vision. “Je mets au défi le prêtre bouddhiste de venir lui redonner la vue !” Tous
étaient silencieux. “Vous lui diriez qu’il a tort d’adorer la création au lieu du
Créateur, et je le crois aussi. Vous ne feriez que changer sa façon de penser. Ce serait
de la psychologie.”

§57 à 60- Et qu’ont de plus les Méthodistes et les Baptistes en Amérique ? Chacun
veut que les autres s’affilient à sa dénomination. C’est de la psychologie ! Ancrez-vous
en Christ, et restez-y ! J’ai dit : “Ni les Musulmans, ni les Jaïns ne peuvent lui
redonner la vue, et moi non plus. Mais le Dieu qui a ressuscité son Fils Jésus m’a
montré en vision cet homme qui avait recouvré la vue. Si cela n’arrive pas, je suis un
faux prophète. Si Dieu le fait, combien abandonneront leur dieu païen ? Vos prêtres
sont silencieux, et, sans la vision, je le serais moi aussi.” J’ai serré l’homme contre
moi : “Seigneur Dieu, toi qui a fais les cieux et la terre, que l’on sache aujourd’hui
que tu es Dieu et que ton Eglise a vaincu les portes de l’enfer, et que ceux qui ont
travaillé de leur mieux, sachent qu’ils ne l’ont pas fait en vain.” Ma prière n’était pas
interprétée. Quand je l’ai regardé, il a hurlé, il a couru agripper le maire et l’a embrassé.
Il est tombé à genoux en pleurant. Il a témoigné au Président Indien.

§61 à 62- “Combien veulent recevoir Jésus comme leur Sauveur ?” Des mains se
sont levées partout, puis ils se sont précipités. J’ai perdu mes chaussures. Il m’a fallu
une heure pour en sortir, les vêtements déchirés. Les mères lançaient même leurs bébés.
J’ai dû quitter la ville le lendemain faute de place. C’est bien de bâtir des écoles, mais il
n’a jamais demandé cela. Il a demandé de prêcher l’Evangile, mais nous faisons autre
chose. Mais le Dieu d’Abraham, d’Isaac et de Jacob est encore vivant !

§63 à 64-J’aime chasser. Un jour dans la montagne, j’étais hirsute, crasseux, sans
avoir pris de bain depuis plus d’une semaine, avec une vingtaine de chevaux. Je
chassais l’ours. Il y avait une petite boutique isolée à deux cents miles d’Edmonton, au
nord de la British Colombia. Un homme m’a reconnu : j’avais eu autrefois une vision
pour lui. Puis l’épicière m’a salué : elle avait mon livre en cet endroit où le courrier
parvient deux fois par an. “Plusieurs viendront de l’orient et de l’occident.” [Mat. 8:11].

§65 à 68- Un jour que je chassais le cerf au Colorado pour être seul avec Dieu, j’ai
gravi la montagne entre la Berthoud Pass et la Rabbit Ear Pass, loin de tout être humain.
J’allais autrefois là, conduire le bétail pour la Hereford Association au printemps. Avant
d’entrer dans les pâturages, les bêtes devaient passer par un portail. Ce qui importait,
c’était la marque de la race, et non pas la marque du propriétaire. De même, au jour du
jugement, ce n’est pas la dénomination, mais la marque du Sang qui fera la différence !
Un orage est venu, et je me suis mis à l’abri derrière un arbre.

§69 à 71- Le soleil est revenu, et un arc-en-ciel a barré la vallée. Ma mère venait de
cette région, et j’aime les forêts. Je me suis mis à pleurer. Où que vous regardiez, vous
pouvez voir Dieu. Vous pouvez le voir dans le frère que vous n’aimez pas trop, ou dans
l’organisation que vous n’aimez pas. Ne vous inquiétez donc pas. Puis j’ai entendu un
loup hurler après sa femelle : “Retrouvons-nous ensemble !”. La profondeur appelle la
profondeur. L’Esprit dit à l’Eglise : “Revenons ensemble !” J’ai tourné autour de
l’arbre en criant et adorant Dieu ! De même, l’Esprit appelle le Corps à s’unir. Il est
plus tard que vous ne le pensez. Que Dieu vous bénisse. Je suis votre frère.


